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L'Afrique a continué́ à subir les conséquences de conditions météorologiques 
extrêmes en 2022. Avec les inondations au Mali et au Nigeria, la famine induite par la 
sécheresse dans la Corne de l'Afrique et les cyclones dans les îles de l'océan Indien et 
au Mozambique, les besoins humanitaires du continent ont continué́ de croitre. Ces 
risques, ainsi que les risques non liés au climat tels que les maladies et les conflits, 
ont encore souligné la nécessité d'intensifier et de renforcer les mesures 
d'anticipation.  

L'année 2022 a également été́ marquée par des progrès. Les organisations ont mis en 
œuvre des mesures d'anticipation dans 15 pays d'Afrique au cours de l'année, agissant 
en amont des inondations, des crises économiques, des sécheresses, des violences 
électorales, des cyclones et des épidémies. De plus en plus, les communautés 
économiques régionales du continent - notamment la Communauté ́économique des 
États de l'Afrique de l'Ouest (CEDEAO), l'Autorité ́ intergouvernementale pour le 
développement (IGAD) et la Communauté́ de développement de l'Afrique australe 
(SADC), - sous l'égide de l'Union africaine (UA), font avancer les choses pour répondre 
à l'appel du secrétaire général des Nations unies en faveur de systèmes d'alerte 
précoce fonctionnels pour tous dans les cinq prochaines années.  

S'appuyant sur les résultats de la plateforme de dialogue de 2022, la 6e plateforme 
de dialogue sur l'Afrique explorera diverses questions autour de son thème principal 
: "Se préparer à l'(in)prévisible : l'action anticipative face à un climat et à des 
contextes changeants". Ce sera l'occasion pour toutes les parties prenantes du 
secteur de l'action anticipative - humanitaires, communautés, organisations 
communautaires, gouvernements (locaux), donateurs, chercheurs, scientifiques et 
autres - de discuter :  

• ● Comment rendre opérationnelles les feuilles de route régionales de l'Afrique 
pour l'action anticipée  

• ● Comment l'action anticipative en Afrique s'inscrit dans le cadre de l'alerte 
précoce pour tous (EW4ALL) initiative  

• ● Les possibilités de financement de l'action anticipée en Afrique  
• ● Les principaux obstacles et facteurs favorables à la mise en œuvre à grande  
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échelle d'une action anticipative menée au niveau local.  

 

Les participants prépareront conjointement une déclaration de résultats au cours de 
l'événement pour saisir les recommandations clés de l'événement, qui informeront 
le plan de travail régional d'EW4ALL.  

Format  

Organisée sur trois jours, la 6e plateforme de dialogue pour l'Afrique combinera des 
réunions en personne à Johannesburg avec des discussions et des sessions en ligne 
afin d'impliquer la communauté́ au sens large.  

Thèmes clés  

Les plénières et les sessions parallèles de l'événement exploreront les sujets suivants.  

1. Risques aggravés et en cascade  
2. Action anticipée dans le contexte de crises prolongées : insécurité́ alimentaire,  

cyclones recurrent, sécheresse  

3. Outils et approches pour anticiper les crises alimentaires et l'insécurité́  

alimentaire croissante  

4. Leçons sur la mise en œuvre en Afrique : quelles sont les pratiques qui fonctionnent 
et celles qui ne fonctionnent pas ?  

5. Renforcer les rôles à tous les niveaux : politique, opérationnel, national et  

mondial  

6. Le rôle de la numérisation dans la mise en œuvre de mesures d'anticipation  
7. Financement de mesures d'anticipation en Afrique  
8. Lier l'investissement dans les infrastructures et les institutions à une action  

Anticipative efficace sur le "dernier kilomètre".  

9. L'utilisation d’alerte comme un catalyseur pour les actions d'anticipation 
individuelles et communautaires  
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10. Conception de prévisions basées sur l'impact et informées par la communauté́  

11. Intégration de l'action anticipative dans la gestion nationale et régionale des  

risques de catastrophe  

12. Fragilité́, conflit et violence : comment l'action anticipée peut-elle jouer un rôle 
dans la résolution de ces problèmes ?  

13. Pertes et dommages : que peut offrir l'action anticipative aux décideurs politiques?  

 

Ordre du jour 
Jour 1 : Enseignements et feuilles de route régionales 
Les participants en personne et en ligne se répartiront en groupes régionaux pour :  

• ● Evaluer l'état d'avancement des feuilles de route régionales  
• ● Identifier l'évolution des risques, des politiques et du climat en vue 

d'anticiper les risques. 
action en Afrique  

• ● Identifier les possibilités d'opérationnalisation de ces feuilles de route, qui 
seront consignées dans un plan opérationnel  

• ● Explorer les moyens d'impliquer les communautés à risque tout en réalisant 
les ambitions de chaque feuille de route  

• ● Echanger et apprendre entre les régions. 

 
Jour 2 : Des feuilles de route régionales aux pratiques nationales  

Ensemble, les participants exploreront les différents rôles dans la mise en œuvre 
des feuilles de route régionales et :  

• ●  Définir le rôle des communautés économiques régionales dans 
l'avancement des feuilles de route régionales et, plus largement, des systèmes 
d'alerte précoce et des mesures d'anticipation  

• ●  Explorer notre façons de financement des actions d'anticipation et ce que 
l'avenir nous réserve. 
Les opportunités sont : 

• ●  Réviser la feuille de route africaine sur l'action anticipée  
• ● Etudier les conditions requises pour rendre opérationnelle cette feuille de 

route à l'échelle de l'Afrique  
• ●  Explorer les liens entre la feuille de route pour l'Afrique et les projets 

nationaux et régionaux en cours. (par exemple, l'initiative EW4ALL).  
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Jour 3 : L'action anticipative dans un avenir en mutation - peut-elle être menée 
au niveau local ?  

La dernière journée sera consacrée aux prochaines étapes et aux décisions 
nécessaires pour rendre opérationnelle la feuille de route pour l'Afrique. 
Ensemble, les participants devrons: 

• ● Valider et approuver la feuille de route pour l'Afrique  
• ● Faire des déclarations et prendre des engagements en vue de sa mise en 

œuvre  

● Définir des stratégies pour engager les gouvernements, les communautés, le 
monde universitaire, les organisations humanitaires et autres pour la mise en œuvre 
de la feuille de route pour l'Afrique et l'établissement de rapports à ce sujet.  

 

Action anticipée : les faits marquants de 2022  

L'Afrique a continué à subir les impacts des conditions météorologiques extrêmes en 
2022, où plus de 4 000 personnes ont été́ tuées et 19 millions affectées (Carbon Brief 
2022). Des inondations au Nigeria à la sécheresse et à la famine dans la Corne de 
l'Afrique, les besoins humanitaires n'ont cessé ́de croitre. Cela n'est pas surprenant, 
étant donné que le rapport 2021 du GIEC prévoyait une augmentation de l'intensité́ 
de ces risques. L'ensemble de ces événements a mis en évidence la nécessité 
d'intensifier et de renforcer les mesures d'anticipation, d'alerte précoce et d'action 
rapide.  

Des progrès ont été́ réalisés dans la résolution du problème en 2022, des 
organisations ayant mis en œuvre des mesures d'anticipation dans 15 pays d'Afrique, 
agissant en amont des inondations, des crises économiques, des sécheresses, des 
violences électorales, des cyclones et des épidémies. Malgré ces progrès dans la mise 
en œuvre de l'action anticipée, des défis subsistent.  

L'un des problèmes est que, bien que les alertes précoces soient déjà̀ couramment 
émises à l'échelle nationale, elles n'atteignent pas toujours ceux qui en ont le plus 
besoin et ne sont pas toujours comprises à temps par les autorités et les 
communautés concernées. Dans le cas du cyclone Idai au Malawi, au Mozambique et 
au Zimbabwe, par exemple, personne ne s'attendait à une tempête d'une telle 
ampleur et les alertes n'ont pas communiqué les impacts et les dommages 
potentiels, en particulier pour les habitations vulnérables des communautés pauvres. 
En outre, les alertes précoces n'ont pas été utilisées pour prendre des mesures 
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d'anticipation dans le laps de temps critique qui s'est écoulé́ entre les prévisions et 
l'occurrence du cyclone, ce qui aurait pu atténuer à l'avance les effets des pluies 
torrentielles et des vents dévastateurs.  

De manière plus encourageante, plusieurs initiatives - nouvelles ou en cours - ont pris 
de l'ampleur aux niveaux mondial, régional et national en 2022. Par exemple, le 
système d'alerte précoce et d'action multirisques pour l'Afrique (AMHEWAS) de l'UA 
a été́ lancé au début de l'année 2022, avec pour objectif de réduire considérablement 
les pertes dues aux catastrophes en Afrique d'ici à 2030. Depuis son lancement, il a 
réalisé des progrès considérables en matière de formation des États membres de l'UA, 
et plus de 400 avis ont été publiés par le biais de son produit phare, la veille 
continentale.  

Conformément à l'AMHEWAS et dans le cadre d'un programme conjoint avec l'UE, la 
SADC et la FICR se sont associées pour lancer le Centre d'opérations humanitaires de 
la SADC au Mozambique. L'objectif est de développer un cadre régional pour les 
systèmes d'alerte précoce multirisques (MHEWS) pour les États membres de la SADC 
et de rendre opérationnels les systèmes d'alerte précoce.  

En septembre 2022, la conférence ministérielle sur la réduction du fossé entre 
l'alerte précoce et l'action précoce s'est tenue à Maputo, au Mozambique, et a 
débouché sur la déclaration de Maputo sur la réduction du fossé entre l'alerte 
précoce et l'action précoce.  

Avant la réunion ministérielle de Maputo, des groupes de travail régionaux sur 
l'action anticipée en Afrique ont été crées afin de poursuivre les discussions sur 
l'action anticipée, y compris l'intensification et l'intégration des mécanismes et des 
approches dans le processus de gestion des catastrophes et de la gestion des 
ressources naturelles. Cela a donné́ lieu à plusieurs feuilles de route régionales, par 
exemple pour les régions de l'IGAD et de la SADC. Pour la SADC, le groupe de travail 
régional sur l'action anticipée, dont le secrétariat est assuré par la FAO, le PAM et la 
FICR, a lancé la feuille de route régionale de l'Afrique australe sur l'action anticipée ; 
l'opérationnalisation de cette feuille de route se poursuit par l'intermédiaire du 
programme conjoint d'alerte précoce et d'action anticipée pour l'Afrique australe de 
la direction générale de la protection civile et des opérations d'aide humanitaire 
européennes (DG ECHO). Les plateformes de dialogue régional sur l'action anticipée 
ont également permis aux différentes parties prenantes d'être associées et de 
discuter des partenariats, de la collaboration et des solutions innovantes pour 
réaliser les différentes ambitions de cette approche.  

Au niveau mondial, le secrétaire général des Nations unies, António Guterres, a 
appelé à ce que tous les habitants de la planète soient protégés par des systèmes 
d'alerte précoce au cours des cinq prochaines années, avec un pilier solide sur la 
préparation et l'action anticipative. Le plan d'action exécutif de l'initiative EW4ALL, 
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lancé lors de la COP27, appelle à une mise en œuvre rapide de cette initiative, qui 
s'appuiera sur l'AMHEWAS de l'UA pour garantir la protection de tous les Africains au 
cours des cinq prochaines années.  

En juin 2022, une nouvelle étape a été franchie avec l'approbation de la résolution 
du Conseil des Délégués sur le renforcement de l'action anticipative dans l'ensemble 
du Mouvement de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge. Cette résolution engage à 
étendre l'action anticipative à davantage de pays, à protéger davantage de 
personnes et à couvrir davantage d'aléas, y compris les risques aggravés et les aléas 
non liés aux conditions météorologiques, grâce à l'action anticipative. Pour 
concrétiser ces ambitions, le Cadre opérationnel pour l'action anticipée 2021-2025 de 
la FICR prévoit que, d'ici 2025, 80 Sociétés nationales de la Croix-Rouge et du 
Croissant-Rouge mettront en œuvre une action anticipée ; 25 % du Fonds d'urgence 
pour les interventions lors de catastrophes seront alloués à l'action anticipée ; 4,3 
millions de personnes seront touchées chaque année ; et les approches anticipées 
seront étendues à davantage d'aléas, y compris les aléas non liés aux conditions 
météorologiques et les risques aggravants. Start Network a également lancé des 
recherches sur l'action anticipée en 2022, en cherchant à établir des preuves de cette 
approche, par exemple par le biais de son rapport Potential for Anticipatory Action 
and Disaster Risk Financing (Potentiel de l'action anticipée et le financement des 
risques de catastrophe).  

Voir aussi  

● Le projet de feuille de route de l'IGAD et les feuilles de route régionales  

 
 


